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MONSEIGNEVR LE COMTE DE LAVAL.

D | _ANT obeenn ve bien defia d affez long temps, Nonfeigneud ; qu¢
IS quelque mien perst ounrage ait esté vecen de bon il par few JConfer-
%7 ; gneur Yoftre perecela m'a donné hardse[Je, en continuant de vous fare pé

: :3,3 roistre Z’d{ﬁ&ion que i'ai toufiours ene an [ernice de vo\ﬁre z'l!uﬂvje mai-
/il fan,de faire imprimer quelques Chanfons de Mufique a quacre,cing, /i,
prAANE AL [epr & huit parties, [ous la faneur devoftre Nom. Et waicraint dela vous
prefenter, encores que beancoup d excellens Xuficiens de noftre temps (de qui ie [uis difciple)
facent de ionr & anerequelques nowuellerez & chofes pldifantes anx oreilles des hommes. Ton-
tes fois ie maffenre tant en la bonne affection que portez aux chofés lonables & [aintes, que
fe was fast dz_'/ffz’mlte' de marcher apres eux ,vew me[mement le [ubiet de mon labeur , lequ;l
Yous [era dantant plus agreable qu'il ny 4 rien qus puiffe fousller les langues & oreilles cha
ftes & Chreftiennes. Eten cefte efperance |

I¥lon[ergnenr, se prie Diew qu'il maintienne Yoftre gmmlmr en longue froﬁerite’. De Lyon

ce 16, ionr d Aoust, 1 5 7 8.
Uoftre tref-humblec obeiffant

femiteh'r Iean Seruin.

s s WO .. e s s " — T —— . ..m% . M " = \

UNIKASSEL
BIBLIOTHEK

https:/foka.bibliothek.uni-kassel.de/v



